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Accueil par le Père André-Marie … 
 
Un totem se dresse devant sa maison,  
il est écrit le mot PAIX en 36 langues.  
Nous entrons dans sa demeure, un vrai  
« capharnaüm ». La pièce est remplie  
d’objets les plus insolites les uns que les  
autres. La poussière y règne en maître…  
(Vous aurez l’explication un peu plus bas).  
 
Le Père André-Marie est un moine artiste,  
il a 87 ans.  
 
Nos yeux ne sont pas assez grands pour  
tout regarder, contempler, admirer, aimer  
ou détester.  
 
En contre bas, à l’étage inférieur, une  
table est dressée. Sans doute la nôtre. Nous étions une petite vingtaine de femmes et un mari 
accompagnant son épouse.  
 
 

Parmi un tas d’objets religieux, un café nous est servi. Nous sommes 
mis au parfum tout de suite… Les tasses sont différentes, des grandes, 
des petites, des jeunes, des vieilles, des ébréchées, à l’image des 
personnes qui sont accueillies par le Père André-Marie.  
 

 
 

 
Nous sommes invités à nous rendre dans la  
chapelle car nous allons assister à un baptême.  
Nous traversons un jardin aussi insolite que  
le reste de cette maison qui est construite  
sur plusieurs niveaux où nous montons et  
descendons des escaliers plus ou moins droits.  
Escaliers faits de marbre, de bois, de galets,  
de béton armé. 
 
 
 
 



 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Nous croisons des dizaines de colombes blanches qui volent d’un perchoir à une petite toiture. 
Elles ne sont pas effrayées par notre présence.  
Au fond de ce jardin, nous découvrons la chapelle. Nous entrons et nous découvrons l’intérieur 
avec émerveillement.  
 

                        
 
Si tu sèmes dans ton cœur l’Amour, la Paix et la Bonté, ta vie sera plus vraie, le monde sera 
plus beau. Tu récolteras le bonheur pour toi et les autres. La sérénité régnera en toi. (Phrases 
gravées dans la pierre à l’intérieur de la chapelle). 
 
Le Père André-Marie nous fait un petit topo avant l’arrivée de la famille de la petite fille qui va être 
baptisée.  
Je vous écris, sans doute pas dans l’ordre ce que j’ai retenu, ce qui m’a interpellée. Nous avons 
entendu les mêmes mots, les mêmes phrases mais la résonnance a dû être différente pour 
chacune et chacun d’entre nous. 
 

• La seule règle, c’est l’Amour.  
• Le Seigneur ne met rien à la poubelle, tout est recyclable. 
• Il y a 33 milles tonnes de médicaments jetés par an … alors qu’ils sont encore bons.  
• La poussière, c’est quelque chose à respecter. Chez nous, il y a 20 % de poussière qui 

proviennent de notre corps (petites particules de peau morte).  
  



 
• Quand tu n’es pas d’accord avec tes enfants et petits-enfants, ne t’énerve pas … Souris ! 
• Le péché : c’est rater sa vie.  
• Ecouter l’autre sans jugement.  
• Il faut aimer les gens – Être aimable.  
• Payer le repas à des enfants qui ont faim, c’est de la justice.  
• Sur le totem devant sa maison, sur 12 mètres de haut, il a gravé dans la pierre, le mot PAIX 

en 36 langues.  
• Pierre par pierre, il a bâti la chapelle. Au-dessus de chaque pierre, sur le béton, il a gravé un 

mot : Paix, amour, etc.  
• Si quelqu’un te parle mal, c’est qu’il a mal ! 
• Désespoir – Des espoirs  

 
• Jusqu’au 18e siècle, il n’y avait pas le corps du Christ sur les croix.  
• L’arbre de vie avec des bois différents a des vertus d’apaisement.  

 
 

     

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
Le mot MIR veut dire PAIX en Russe et en Ukrainien.  

• Poutine a un tatouage dans son dos … Le mot est MIR. C’est paradoxal, non ?  
 
Quand l’Église impose des conditions et des règles … C’est à Dieu en premier qu’elle impose ses 
conditions et ses règles.  
 
Puis, il nous raconte quelques histoires et anecdotes sur son vécu, sur certaines personnes qui ont 
croisé son chemin :   
Une mère célibataire « pauvre parmi les pauvres », seule, demande le baptême pour son enfant 
puis pour elle. Je ne peux faire 2 baptêmes en même temps… Mais l’eau du baptême de l’enfant a 
éclaboussé la maman.  
Un enfant de 8 ans bénit le corps d’un « pauvre » homme que la femme enterre. L’enfant c’était lui, 
le Père André-Marie, il y a presque 80 ans.  
 
  



Il nous parle de la naissance de Léonard de Vinci, né d’un adultère entre un notaire et une paysanne. 
Il sera élevé par son père avec l’accord de son épouse. Sa mère restera sa mère, mais son père pourra 
lui donner une bonne éducation et il ne manquera de rien.  
 
Un jeune malgache, sans papiers, vient le prévenir que la famille pour le baptême attend devant la 
chapelle. Il est sans papiers, mais il a la bonne odeur de Dieu, nous dit le Père André-Marie.  
Il y a au moins 80 personnes qui viennent célébrer le baptême de cette petite fille. Il y a une multitude 
de jeunes enfants. C’est impressionnant ! les sourires illuminent les visages des uns et des autres. 
On se sert et presque tout le monde tient dans la chapelle.  

 
Il commence la célébration (hors des sentiers battus) 
en montrant ce dessin et en lisant ce petit texte à  
toute l’assemblée. 

 
Il fait lire plusieurs petits textes aux parents. Ce sont des 
textes de sa composition.  
 

 
Puis, il nous montre la gravure suivante …  
 
« Cette peinture a été réalisée par Adolf Hitler » : nous dit-il.  
 
Il ne nous parle pas de pardon. 
Il veut nous montrer tout simplement que Hitler avait du bon en lui 
avant de devenir l’homme que l’histoire a retenu. Tout comme Poutine 
avec son tatouage dans le dos.  
 
Nous en déduisons que si nous ne savons pas aimer, DIEU, lui, aime 
tout le monde et sans aucune exception. 
 
Il nous parle de la PAIX entre l’Ukraine et la Russie. Plutôt que de faire un bras de fer, il faudrait que 
les hommes s’enlacent. C’est ça DIEU ! nous martèle-t-il.  
 
Il continue la célébration en montrant des photos de cristaux d’eau… Avec les mots : Amour, Paix, … 
 

 
Masaru Emoto, un Japonais, a fait l’expérience des 
messages cachés de l’eau.  
En fonction des mots que l’on dit, les cristaux se forment 
différemment.  
(Sur YouTube vous pourrez voir un reportage à ce sujet). 
Prenez 30 mn de votre temps, cela en vaut la peine.  

 



Puis, il invite la famille de la petite LALLA à venir se signer en disant  
leur prénom et un mot. Nous ferons l’expérience durant la messe  
de l’après-midi. 

Vous vous êtes signés… vous avez laissé votre ADN. Maintenant, je  
vais faire couler cette eau sur votre enfant.  

Puis, nous chantons un chant à Marie de Nicole RIEU.  

Je ferme les paupières 
Et puis, le temps d'une prière, j'oublie les cailloux de la route 
Les chagrins et les doutes 
Rien qu'en disant ton nom, Marie 

Source de la Lumière, Marie 

Tu mets, dans le désert, la vie 

Au milieu des décombres 

Tu sais rester dans l'ombre 

Mais tu ouvres tes mains 

Marie 
Marie, universelle 
Marie, colombe éternelle 
… 
 

La maîtresse de maison, une Polonaise arrivée depuis 4 ans dans cette demeure, lui amène deux 
colombes. Le Père André-Marie fait embrasser ou caresser à la famille ces deux oiseaux d’une 
blancheur immaculée.  
La célébration terminée, nous sommes invités à prendre l’apéritif dans une maison située en face 
de celle du Père André-Marie. La sangria a été préparée la veille par le Père. Nous remarquons ce 
petit goût de vanille qui vient de Madagascar… cette terre qu’il vénère où il y rencontre le Père 
Pedro.  
 
Ci-dessous, une partie de la façade de la maison. On y retrouve des colombes et des visages divers 
et variés en fonction des pays.  
Un tableau parmi de multiples tableaux de la maison… Encore des colombes et toujours des 
colombes.  
Un personnage sculpté en bois posé sur la rampe de l’escalier … Sa posture nous surprend. C’est 
peut-être nous dans les moments difficiles de notre vie où l’on se renferme sur nous-même.  
 

 



Après toutes ces découvertes, nous retournons dans la maison du Père André-Marie où le repas 
nous attend, simple mais très bon, préparé avec Amour par la maîtresse de maison.  Ici on ne 
paie pas son repas, on donne la somme que l’on veut afin de financer des repas pour les petits 
Malgaches. Cette offrande sera à déposer dans la patène en fin de célébration l’après-midi. 

 

Pendant que le Père se repose, nous visionnons un film d’une 
heure environ. Nous découvrons des témoignages de 
personnes qu’il rencontre là-bas. Comment la pauvreté est 
leur quotidien. Comment peut-on dignement vivre dans ces 
bidons villes ? Et pourtant, la plupart ont le sourire aux lèvres.  

Par la suite, le Père André-Marie nous dit que la diffusion de ce 
film est sansurée par les Évêques de France.  

(C’est tellement facile de parler de la misère quand on ne la 
cotoie pas ! C’est tellement difficile de regarder en face la 
misère humaine !). Et pourtant se sont nos sœurs et frères en 
Humanité.  

 
 
15 heures, il est temps de retourner à la chapelle afin d’assister à la messe. Les lectures ne sont 
pas tirées de la Bible. Nous entendons des textes écrits par le Père.  
300 mille pots tournés, c’est 300 mille personnes qui ont acheté ces pots afin de financer des 
sacs du riz pour nourrir toute cette population. Il a créé 10 mille « boîtes à chagrins » en terre 
cuite… 10 milles enfants ont pu trouver la Paix Intérieure.  
L’eau, la terre et le feu sont réunis afin de façonner cette vie, c’est cela DIEU !  
Il nous dit également que son bureau est celui de l’Abbé Pierre.  
 
Nous faisons, à notre tour, l’expérience de l’eau en citant notre prénom et un mot au moment du 
renouvellement de notre baptême.  
Un peu de cette eau est prélevée afin d’être mélangée au vin. Notre ADN est en communion 
avec le sang du Christ. C’est cela Dieu ! Nous communions sous les deux espèces.  
 

 
 
Ce magnifique poisson suspendu au dessus de 
l’autel est le tabernacle.  

L’explication de la lampe… Elle est comparée à un  
cordon ombilical qui relie les femmes de génération 
en génération d’une même famille.  

 

 

 



A la fin de la messe, nous sommes conviés à prendre un dernier café et faire nos achats. 
Chacune achète livres, poteries, icônes, croix en métal, … Chacune à sa manière participe au 
projet du Père André-Marie.  

Il est 16 heures 30, notre autocariste nous attend et nous devons quitter ce lieu symbolique et 
insolite. Nous sommes partis de Lille, il pleuvait. Nous quittons Croixrault sous le soleil.  
 
Cette petite Vierge en métal a été offerte à chacune d’entre nous par le Père. 
 

 
Comme les pèlerins d’Emmaüs, nous sommes partis le matin, sous la pluie, parfois fatigués, 
parfois découragés.  
Nous avons rencontré, le père André-Marie, personnage haut en couleurs. Un homme hors du 
commun. Un homme qui ne craint pas de toucher et se laisser toucher par la pauvreté.  
A notre tour, notre cœur a été touché par cette rencontre. Nous sommes rentrés le cœur tout 
brulant. Car, C’EST CELA DIEU, dans nos vies.  
 

Christine STEVENS pour le bureau départemental.  


